
Synthèse de 23 évaluations (sur 36 pèlerins) du « Pélé 26 sept-4 oct 2015 » 
 

Hubert Hirrien, sj, jeudi 15 octobre 2015 

 

1. La préparation du pèlerinage : 

1.1  Comment ai-je entendu parler du pélé ?   Ndlr : plusieurs réponses possibles 
- Par des amis/des membres du MCC/des pèlerins de l’an dernier (14) Par la MT (3)   Par CVX (1)  

- Par le site internet du MCC (2)  Par internet (3)  Par l’Association des ICAM (1) 

1.2 Qu'est-ce qui m'a convaincu de m'y inscrire ? 
- L’ancrage de ce pèlerinage dans la réalité d’aujourd’hui et l’enthousiasme de ceux qui l’avaient fait l’an dernier  
- Une combinaison d’éléments : spiritualité ignatienne / groupe de jeunes pro / période de l’année / possibilité de le faire cette 

année / regret de ne pas avoir pu partir avec le pélé étudiant en 2014. 

- Le programme, les rencontres prévues avec des acteurs du pays et l’esprit Ignatien du MCC. 

1.3 Quels ont été les points forts de la préparation (logistique, spirituelle, de groupe et personnelle) ? 
- Le moment de l’annoncer aux proches et de voir que leur réaction a été très positive.  

- La possibilité de s’inscrire longtemps à l’avance, d’avoir deux réunions de préparation, la communication du programme dès 
l’inscription et la réalisation d’un trombinoscope sont des atouts majeurs. Sur le plan spirituel personnel, de bons conseils 

nous ont été données (notamment la lecture d’un évangile, et celle de l’histoire du pays) 
- La réunion de septembre m'a permis (un peu !) de me rendre compte que je partais bien en Terre Sainte ! Il était agréable de 

voir les têtes des autres pèlerins et d'avoir le 

programme détaillé ! Le livret TERRALTO est très 

intéressant (social, politique, géopolitique), les 

propositions de lectures et de visionnages aussi.  

- J'ai apprécié la proposition de penser à l'avance à 2 

ou 3 personnes "que j'emmène avec moi". 

1.4  Qu'est ce qui a manqué ou que j'aurai 

aimé trouver/recevoir dans la préparation ? 
- En lien avec mon « aventure » (ndlr : interrogatoire 

à l’arrivée) : il faudrait nous donner un papier très 

précis avec les réponses à apporter aux questions 

de la sécurité israélienne + un autre papier à 

conserver avec soi, avec tous les numéros de 

téléphone des accompagnateurs ; en juillet-août : 

une suggestion de lecture(s) pour les vacances.  

- Préciser d’emporter des euros en cash et de ne pas acheter des timbres en Palestine. On peut demander un passeport pour 

incompatibilité de pays (Iran/Liban vs Israël).  

- J’aurais dû m’efforcer de lire un évangile au complet ! / Une aide à la préparation spirituelle. 

2. En Terre sainte : 

2.1 Quels sont pour moi les deux moments les plus marquants ? Pour quelle(s) raison(s) ? 
- l’arrivée au bord du Jourdain (7), le moment où l’on a fait mémoire de notre baptême. En pleine nature (y) était rappelé le 

désert du pays, l’oasis, l’appel à la source vive, la conversion, ce que les juifs de l’époque accomplissaient. Et puis cette 
chance d’être seuls dans un endroit touristique. 

- Le puits de Jacob (5) : j’ai pu me confesser et recevoir un éclairage sur ma vie. Ce moment a marqué un tournant dans mon 

pèlerinage car il m’a libérée d’une préoccupation qui m’empêchait d’avancer dans ma rencontre avec le Christ. 
- J’ai été très touchée de voir ces murs du foyer de Joseph et Marie, chose que je ne m’étais jamais représentée. Je les avais 

toujours vu représentés sur des icônes, des tableaux, ou dans la grotte de la nativité mais pas dans leur maison, dans leur 

quotidien. J’ai ça en commun avec eux, un foyer familial, et chez eux je me suis sentie un peu chez moi aussi.  
- Le mont des Béatitudes : la projection de Jésus parlant aux foules était pour moi très vive et je me suis imaginée en faisant 

partie. Je suis une héritière de cette foule qui a commencé à le suivre, à l’écouter. 
- La messe au bord du lac de Tibériade (10) : magnifique ! J’ai reçu du réconfort du Seigneur lors de cette messe au bord du lac 

et j’ai pris la mesure de la manière dont le Seigneur prend soin de nous, ne serait-ce qu’en nous nourrissant.  
- La rue couverte du Mur occidental : c’était le moment du pèlerinage où nous étions le plus loin de notre « référentiel ». 

- La lecture de la Passion à Dominus Flevit (4) : J’y ai ressenti un peu du désarroi des disciples devant l’humiliation et la mort de 
ce Jésus en qui ils avaient mis tous leurs espoirs et qui avait changé leur vie depuis 3 ans. Et j’ai approché un peu la grande 
douleur de Marie devant son fils torturé…  



- Le temps personnel à Sainte Anne car j’ai eu une heure pleine pour une prière personnelle. Souvent, j’ai eu le sentiment d’être 
arrêtée trop tôt dans la méditation sur les pages des Ecritures qui nous étaient proposées. 

- Le dernier jour à Jérusalem et Abou Gosh : (il) résume l’esprit de ce pèlerinage qui nous aura permis d’alterner liturgie, visite 
de lieux saints, temps libre, temps personnel, temps d’équipe, partage en groupe, témoignage. 

2.2 Quels ont été les points forts de notre groupe de pèlerins ? Les points plus faibles ? 

Points forts : Tout le monde a joué le jeu : bienveillance (11), respect des horaires, implication… 

- La taille (une quarantaine), la diversité (dans les âges et en termes de profession et d’histoire personnelle) 

- Le chant (6) De très belles voix qui ont rendu ce pèlerinage d’autant plus priant, un carnet de chant excellent.  
- Les temps de partage en équipe. Au début je me suis dit « pff… encore un groupe de parole chronophage et stérile ». A partir 

de J2, j’avais hâte de savoir ce que les autres avaient vécu et je me suis confiée à eux en toute confiance. Réfléchir à ce 

qu’on va dire nous force à faire une relecture et une action de grâce que je n’aurais certainement pas faites toute seule. 
- un groupe très important dans lequel j'ai pu quand même me retrouver grâce aux petits groupes de partage que je n'avais 

encore jamais expérimentés et aux chambrées qui permettaient de "débriefer" le soir en petits nombres ... 

- D’avoir 6 accompagnateurs en plus du chauffeur et du guide, ça c’est un vrai plus, une chance !  

- D’avoir aussi un groupe qui s’intéresse à l’histoire, à la géopolitique comme à la vie spirituelle. 

- La capacité à faire Eglise (notamment dans les marches silencieuses, la façon que nous avions de nous étirer en colonne 

parfaitement silencieuse dans le respect du recueillement et de la prière de l’autre m’a vraiment touchée 

Points faibles : Le déséquilibre hommes/femmes (9). 

- trop gros groupe : difficile de connaître chacun + une certaine inertie. La distinction vols Air France/Turkish (2). 

2.3 Comment j'évalue la logistique ? 
Avion :    Sur le vol Turkish A. : le retour a été un peu difficile mais l’aller tout à fait correct. 

- Gros plus avec le voyage direct Air France. 

Bus :   Chauffeur au top !  Très ponctuel et très professionnel. 

- Un des grands points forts fut la visite à des horaires matinaux  de 

plusieurs lieux saints (le Jourdain, le saint Sépulcre, le puits de Jacob) : nous 

étions presque seuls à chaque fois. 

Hébergement : On se sent plus « chez soi » dans des communautés 

religieuses grâce à l’accueil reçu à chaque fois. 
- Très bien, mis à part le logement à Jérusalem (7). J’avais travaillé de 
nuit toute la semaine précédente, aussi j’aurai été prête à payer plus pour 
dormir dans le bâtiment principal. 
- Pas un problème d'être dans les bungalows, mais peut-être pas à 5. 
Ceci dit, l'endroit est magique, surtout la nuit !! 

Nourriture :  L’intendance m’a tout à fait satisfaite (et c’est un point important pour moi !) 
- Petit bémol sur la matinée du dernier jour (samedi) à Jérusalem : partir le ventre vide à 6h30 pour une messe à 7h + visite 

sous un soleil de plomb de la vieille ville et du mur occidental fut rude… 

- J'ai trouvé qu'il était dommage, le dernier jour, de ne pas pique-niquer tranquillement sur la plage de Césarée maritime et 

en profiter pour se baigner et discuter avec le groupe avant de reprendre l'avion. 

- Très satisfait ! Les petits pépins ont été gérés efficacement, nous n’avions plus qu’à nous laisser porter ! 
- Top ! On a été très bien accueilli et pris en charge quelques soient les endroits, de l’aéroport à Jérusalem ! C’était génial.  

2.4 Comment ai-je vécu la pédagogie : grand groupe, équipes et temps perso ? Guides ? Apports biblico-
théologiques ? Les temps de prières (ensemble,  personnels...) ? Messes et leur animation ? Chants ? 

- Le fait d’avoir des petites équipes était top ! C’est comme une petite famille pendant le pèlerinage. J’ai apprécié aussi d’avoir 
un temps perso quotidien. Les partitions des chants auraient pu être ajoutées.  

- Très bons guides. J'aurais peut-être souhaité plus d'apports biblico-théologiques. Chants très porteurs et très bonne animation, 

j'ai été touchée de voir que toute l'équipe d'animation était si motivée et à l'écoute du groupe.  

- J’ai beaucoup apprécié l’apport du Père Luc. C’était une chance réelle pour nous d’avoir un acteur de ce niveau pour nous 
parler du pays. Concernant les apports de Mark, j’ai été un peu déstabilisée au début. Une impression de «  hiatus ». Cela 

dit quelque chose de la difficulté de la rencontre inter-religieuse. Est-ce qu’il y aurait la possibilité que les thèmes des 
apports soient décidés entre le guide et vous en amont du pèlerinage ? Les messes et les temps de célébration en grand 

groupe étaient très réussis, les lieux étaient très porteurs. J’ai eu du mal à rentrer dans les temps de prière personnelle. 
Mais c’est quelque chose qui m’est propre. Prier dans la nature/dehors avec trop de monde est difficile pour moi et j’ai 
besoin d’un temps plus long. Je n’ai pas pu rentrer dans la prière comme dans un Exercice. Néanmoins ces temps de 
respiration personnelle et quotidienne étaient très nécessaires. 



2.5 Et l'articulation entre les 4 dimensions (perso et équipe/apports/guide /prière et messes) ?  

- Bien, très bien, équilibré… : très majoritaire. 

- J’ai manqué de temps de prière perso mais était-ce vraiment possible d’en ajouter ? - j’aurais voulu diminuer le temps du guide 
et augmenter le temps d’enseignement - si possible avoir quelques messes plus longues. J’ai eu vraiment l’impression de 
vivre un cheminement spirituel que chacune de ces 4 dimensions accompagnait. Le fait de faire d’abord un chemin du cœur 
que chaque lieu venait éclairer, et non pas un circuit touristique parsemé de prières est pour moi un point clé de ce 

pèlerinage. En ce sens la cohérence de ces quatre dimensions était vraiment réussie. 

- (A l’avenir), on pourrait proposer des partages sur un texte en particulier au cours des temps en équipe. 

- Certains jours étaient plus marqués par la spiritualité, d’autres par la culture et la découverte du pays 

2.6 Quid de nos rencontres : Luc Pareydt (géopolitique) ; P. Johny, curé de Taybé ; Benedetto & P. 

Rafic (paroisse hébraophone) ; Frère Olivier (Abou Gosh) ? 

- J’aurais bien aimé qu’on ait un regard musulman et un regard de croyant juif et pourquoi pas un Chrétien non romain.  
- Le père Johny nous a fait prier pour les chrétiens palestiniens et de ne pas les oublier. /…/ J’étais un peu déçue de ne pas 

rencontrer un juif converti. Mais ça a été l’occasion de découvrir cette communauté hébraophone et d’approfondir le 

parcours des chrétiens en Israël, et la difficulté paradoxale d’être chrétien au pays de Jésus. 
- Toutes ces rencontres ont donné une dimension très humaine au pèlerinage. 

- Elles nous appellent à ne pas la simplifier et à voir ce qui est fait en faveur du lien et de la paix.  

- Voir des personnes engagées de façon différentes et des "sons de cloches" différents m'a fait réfléchir et ouvert les yeux sur 

ce pays dont on entend parler aux infos sans avoir les clés pour décortiquer. Mais j'ai bien retenu qu'il y avait plusieurs 

vérités et que l'on ne pouvait pas s'arrêter à un seul aspect des choses. J'ai été touchée que des chrétiens nous demandent 

de prier pour eux et nous remercient de venir les voir, je ne pensais pas que cela pouvait être aussi important pour eux.  

2.7 Qu'est-ce qui est changé dans mon rapport à la foi avec ce pèlerinage ? A quoi cela m’encourage-t-il ? 

- La diversité des rapports à la foi des personnes rencontrées, et surtout 

des membres du groupe, m’a montré que notre Église est moins 

monolithique que j’ai l’habitude de le penser, et ça me rassure ! 

- Rien n’a changé ! Et beaucoup de choses se sont creusées. Je suis 

souvent touchée de voir comme une page des Ecritures peut tout 

d’un coup ouvrir une brèche pour peu que je prenne le temps de m’y 
arrêter. J’ai rapporté des brèches avec moi et le désir de les creuser. 

- Je connais mieux Jésus. Ou plus précisément, je réalise mieux à 

quel point je le connais mal et à quel point je n’ai pas fait le tour de 
la question, tant le mystère de l’Incarnation est grand. Voir les 
lieux, sentir l’ambiance, la chaleur, les saveurs, voir les 

paysages que le Christ a connus… m’aide à avancer dans la 
découverte de mon Sauveur. Tout cela m’encourage à approfondir les textes, lire et relire le nouveau ET l’ancien testament, 
et à m’unir par la prière (ou autre moyen) aux chrétiens de Terre Sainte. 

- J'ai réalisé que ce à quoi je croyais c'était vraiment passé ! (Jésus vrai homme). Je ressens les Evangiles différemment. Une 

grande joie de croire, qui n'était pas présente de façon aussi vive. Une envie de mettre la foi plus au centre de ma vie : 

prendre de vrais temps de prier, lire la Bible, me former envie de témoigner.  

- Je me pose la question d’intégrer une équipe MCC ou Magis.  

- Ce pèlerinage m’a rendu Jésus plus familier (comme) on se sent plus proche d’un ami en découvrant son univers.  
- De voir ce pays, ces paysages, de faire l’expérience de ce climat, évaluer les distances, expérimenter le contraste des régions 

va m’aider en tout cas à appréhender le mystère de l’Incarnation. 

- Mon rapport à la foi est beaucoup plus décomplexé suite à ce voyage. J’assume davantage ma foi et je n’ai plus peur d’en 
parler autour de moi. Je me sens grandie en elle, et je peux l’inclure dans ma vie quotidienne sans la séparer de ma vie 
citadine/publique/étudiante. Je regarde le monde et les autres d’un regard nouveau, plus ouvert et plus tolérant. /…/ 

Notamment, je regarde les autres religions d’un angle différent, comme des moyens différents d’accéder à Dieu pour 
chaque homme, et en ce sens je me sens encouragée à plus de tolérance dans ma vie quotidienne et plus de charité dans 

mon regard sur les autres. J’apprends à voir Dieu dans chaque homme/femme qui passe sur ma route. 
- mon besoin de faire ma Confirmation et d'écouter la parole de Dieu plus qu'une fois par semaine. 

3. De manière plus transversale :  

3.1 Que dire du prix ? Une autre fois, convient-il de moduler le prix selon les revenus ? 

- J’aurais été prêt à payer un peu plus pour aider d’autres pèlerins un peu moins à l’aise.  

- Je pense qu’il faut garder la distinction dans le prix entre ceux qui s’inscrivent tôt ou tard, et selon l’âge. 



- Il ne faut absolument pas moduler en fonction du revenu. Cela n’apporterait que des mauvais sentiments. 
- Le prix est tout à fait correct compte tenu du nombre de choses que nous avons fait et vu et de la qualité d’hébergement dont 

nous avons bénéficié ! J’ai apprécié qu’il y ait 2 tranches tarifaires en fonction des vols d’avion.  
- De prime abord, il m'a semblé élevé ; mais quand j'ai réalisé sur place l'intensité du contenu du séjour, le cout de la vie et la 

qualité des hébergements, je l'ai trouvé très raisonnable.  Ce serait bien de pouvoir payer le solde, après arrhes, en CB sur 

le site, afin de pouvoir bénéficier de l'assurance rapatriement de notre CB Visa 1er. 

3.2 Que dire de la communication (avant, pendant et après) ? 

- C’était très bien, clair, régulier et motivant. A chaque fois, communication très complète. C’est d’une vraie qualité. 
- J'ai trouvé qu'il y avait beaucoup de "considération" à notre égard, que beaucoup d'informations attendues nous étaient livrées 

avant même que nous ayons à les demander, et ceci au bon moment. 

- Un cousin prêtre dans le Jura qui accompagne une équipe MCC n'a pas eu vent de ce pèlerinage.  

- Je vous ai trouvé très disponible et réactif par mail pour répondre à nos questions. 

3.3 A qui et quels échos je transmets autour de moi du pélé ? Sous quelles formes ? 

- Je parle du pèlerinage à tous mes amis et proches que je vois depuis le retour, avec grande joie ! J’encourage tout chrétien à 
faire ce pèlerinage ! Et aussi les non-chrétiens car le pays est chargé d’histoire et passionnant.  

- A la famille, les amis, la paroisse et même les collègues ! En fonction de à qui je m’adresse, je transmets ce que j’ai vu et vécu 
au niveau historique et culturel, à d’autres au niveau de la foi ou encore les deux ! 

- (D’abord) à ma famille : j‘en suis la première à avoir effectué ce pèlerinage.  

- Réseaux sociaux, discussions entre amis … Je partage autour de moi ce voyage incroyable, sans cacher qu’il s’agit d’un 
pèlerinage catholique, même si cela suscite souvent des étonnements. 

- A mon entourage (principalement non chrétien - suis un peu seule de ce côté-là chez moi) : les pays, les gens que l'on a vus, 

leurs problèmes, l'esprit du Pélé. 

4. Pour demain : 

4.1 Quelles initiatives dans la suite du pélé ? 

- Je suis déjà un peu débordée d’engagements mais je veux d’une 
manière ou d’une autre me former plus.  
- J’aimerais me former à la théologie.  
- Je réfléchis toujours à une participation dans un groupe de réflexion 

politique. Et je compte chercher à approfondir ma foi, peut être avec 

un accompagnement plus personnalisé. 

- Aujourd’hui, j’ai d’abord très envie de lire les textes bibliques (6).  

- J’hésite entre une activité de solidarité et intégrer une équipe MCC.  

- C’est une invitation à faire plus silence et laisser de côté certains de 

mes engagements pour goûter et approfondir.  

- J’envisage peut être de m’investir dans le JRS (Jesuit Refugee Service). 

4.2 Un temps de retrouvailles (we ou morceau de we en janvier ou février 2016 ?) ?  

- Je suis complètement pour (22). Je pense qu’un mini-weekend serait adapté (samedi après-midi pour un débriefing, soirée le 

samedi, messe et déjeuner le dimanche matin par exemple). 

- Je vais proposer aux filles qui travaillent à La Défense/Nanterre/Neuilly qu’on se retrouve pour un déjeuner le midi. 

4.3 Convient-il de préparer un nouveau pèlerinage en Terre sainte ?  

- OUI !!! (23)  Mêmes modalités. Et pourquoi pas un pélé « deuxième année » pour ceux qui sont déjà partis ?  

-  Un groupe tenant dans un car permet de partager les frais du guide et du car sans être trop nombreux. 

- J'ai apprécié le fait que nos accompagnateurs soient si nombreux, je pense que c'est indispensable pour que chacun ait accès 

ait, au moins une fois, accès à une discussion avec quelqu'un de disponible. 

- J'aimerai revenir un jour, mais d'une autre manière, plus longue, avec des temps de marche de plusieurs heures par jour mais 

toujours avec les 4 dimensions... à cumuler pourquoi avec un séjour-service dans une des communautés...  

 

Autres commentaires/remarques : …. 
- La situation géopolitique, le mélange culturel, de cette terre a été pour moi tout au long du séjour source d’étonnement ; ça 

ne ressemblait en rien à ce que j’avais pu connaître jusqu’ici et c’était parfois déconcertant et très intéressant. 

- Un grand merci à vous tous les accompagnateurs pour l’organisation de ce pèlerinage, la qualité de votre écoute et de votre 
accompagner, l’accompagnement dans les temps de prière et votre joie de vivre ! 


